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LE ROSAIRE ET LES TITRES DE MARIE

Mystères joyeux. Elle est Vierge : Imitons-la.

Annonciation.—Elle est Vierge et la candeur de 
plus que l’intégrité de 
ces.

son âme encore
t . . . .- «irps sont l’objet des divines complaisan-

p,« “*n"i,ôt•—>'“"»■

,nièreFde ZnO»~E"e T 61 6°n arôme s’éPand d™° •» cl,au- 
Zaclia, îe, embeaume le sem d’Elizabeth,purifie et consacre

Jean-Baptiste : vraiment elle est pleine de grâces et bénie par des-

z.up:rÆ::; Soyou",,'r,: -«« *
Nativité.

son

-Elle est Vierge et d’autant plus féconde. Temple
rrévéle l",x ?°nnd 8SiIe 4 'a Sai,,teté infinie W revêtue de cluïr, 
•se révélé aux hommes en venant habiter parmi eux. Soyons purs •
nous porterons Jésus avec notis. y 1UW *

PurifiaUim.-EUe est Vierge, la plus humble comme la plus
pure des vierges, cachant le trésor que récèle son chaste sein sous le
gJn p,,ri6™'™r- — - «•

Recouvrement. Elle est Vierge : à ce titre, la bien-aimée du 
Se gneur Partout la suit la crainte de perdre les bonnes grâces du
cher lïfUt'T Crainte fait ,C0Uler 868 la,me8 et la Presse de cher- 

Enfant-Dieu avec une plus ardente sollicitude.

Mystères douloureux. Elle est Mère : Chérissons-la.

Agonie. “ Je serai votre Mère. Le pacte est conclu. Le calice 
na ité proposé et l’esprit troublé, l’angoisse au cœur, la mort dans

moT£C”°nJé8U8’j’aidit: ^ ! Q-votre vol

dré flagellatioil—“ Je serai votre Mère; et après vous avoir engen- 
‘ é dails ,es larmes, c’est dans le plus pur de mon sang qui soiufles
fouets cruels, ruisselle de la meilleure partie de moi-mLé que e
vous concevra,. Fiat ! Qu’il me soit fait selon votre parole,’ ô J

Couronnement d'épine*.-» Je serai votre Mère. Déjà sous les 
rails du Dieu-Victime, je vous vois la tête déchirée, le visage met,r- 
n e corps sou,lié, broyé, chancelant. Est-ce là l’homme ? Est-.-e 

là limage de mes nouveaux fils ? Ecce homo Oui i'i 
telquel'afaitleplelié ! Fiat : Je serait votre Mère/’*"1

Portement de la croix.—“ Je serai votre Mère. Je le sais L’An- 
ge e Dieu, le prophète Siméon me l’a annoncé. Je dois gravir la
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